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DÉCRET 

DELA 


N.”  i3<fo. 


CONVENTION  NATIONALE, 


Du  14  Août  1793.  i’an  fécond  de  la  république  Françoife, 

Qui  ordonne  d'accélérer  le  battage  des  Grains,  éf 
de  les  faire  pajfer  fur  les  derrières  de  V Armée. 

La  Convention  nationale,  après  aa^oir  entendu  le 
rapport  du  comité  de  fâlut  public  , décrète  ; 

Article  premier. 

Les  corps  adminiftratifs  veilleront , fous  la  refponiàbilîté 
perfonnelle  des  adminiftrateurs , par  tous  les  moyens  que  la 
loi  a remis  dans  leurs  mains , à ce  que  le  battage  des  grains 
foit  accéléré  & fait  tous  les  jours , & à ce  que  le  rec^enfo- 
ment  des  grains  ordonné  par  les  décrets  précédens»  foit  fait 
avec  exaétitude. 
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Les  repréfèntans  du  peuple  près  les  armées , font  chargés 
de  faire  battre  tous  les  grains  qui  font  dans  les  départemens 
qui  font  voifins  du  théâtre  de  la  guerre,  &.  qui  font  menacés 
par  l’ennemi.  Les  repréfentans  les  feront  pafîèr,  ainfi  que  les 
fourrages,  fur  les  derrières  des  armées  & dans  des  dépôts 
afTurés. 
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Le  comitéJe  Lkit  public  eft  chargé  <le  faire  une  inflruc- 
tion  /ur  ret  objet,  pour  être  remi/e  ou  envoyée  aux  repré- 
fentans  du  peuple  & aux  corps  adminidratifs. 

Vifé  par  l’infpedeur.  Signé  E.  Mû  N N EL* 

Coffationné  à Toriginal  , par  nous  préfixent  & feerctaires 
h Convenîion  nationaJe.  A Paris,  les  jour  & an  que  delfus, 
Mallarmé,  ex-préfidem , Thîrion  & P.  J.  Aldouin, 
fecréîaires, 

Au  NOM  DÈ  LA  RÉPÜBLIQ.UE,  le  Con^è^l  exécutif 
proviloire  mande  & ordonne  à tous  les  Corps  adir!in'‘drai'irs 
ÔL  Tribunaux,  que  la  préfente  loi  ils  falfent  configner  dans 
leurs  regiflres,  lire,  publier  & afficher,  & exécuter  dans  leurs 
départemens  éireffiorts  re/pedafs;  en  foi  de  quoi  nous  y avons 
appofé  notre  fignature  & le  /ceau  de  la  république.  A Paris , 
le  quatorzième  jour  rlu  mois  d’août  mil  lêpt  cent  quatre- 
vingt  - treize , l’an  fécond  de  la  république  Françoife.  Sig?ié 
Dalbarade.  Contrejî^né  Gohier.  Et  Icellée  du  fceau  de 
la  république. 

Certifié  confvime  à l'original. 


A P A R I S, 

DE  L’IMPRIMERIE  NATIONALE  EXÉCUTIVE  DU  LOUVRE. 
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M.  D-oC,  XCIIl,  l’an  2.*  de  la  République. 
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